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PAILLOUS
& FILS

8h /20h - Dimanche 9h /13h

34, rue du Commerce
64360 MONEIN

MATÉRIEL DE MAINTIEN À DOMICILE 
LOCATION, VENTE DE MATÉRIEL MÉDICAL

Produits d’hygiène 
et de protection pour l’incontinence. 

Lits médicaux, fauteuils roulants
(Produits diététiques biologiques

naturels compléments alimentaires)

Av. de la Résistance 64360 Monein
05 59 21 36 09

TAXIS
Joël HARICHOURY

TRANSPORTS MALADES ASSIS
CONVENTIONNÉ CAISSES

06 77 13 96 03
05 59 21 48 19

Quartier Marquemale
64360 MONEIN

Taxi n° 5 - Taxi n° 6 MONEIN

Route d’Abos D 2002
64150 PARDIES 

05 59 72 56 22 - Fax 05 59 62 73 23 
www.bpvoyages.com
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Allô Mamie !

Dans la Bible, Noé est le premier à entrer en 
confinement dans l’arche face au déluge. Avant 
de sortir, il envoie une colombe qui lui rap-

porte un rameau d’olivier vert, signe que la vie revient : 
la terre est redevenue hospitalière.
Pour nous, c'est le gouvernement qui nous autorise 
à nous déconfiner, mais dans des conditions de sécu-
rité et de distanciation drastiques. L'abbé Grégoire, 
notre curé, a donc préparé avec soins et dans le res-

pect des règles édictées, certaines de nos églises afin de 
reprendre nos célébrations à compter de la Pentecôte. 
Les paroissiens motivés et heureux de renouer avec le 
partage eucharistique, se retrouvent enfin, masqués et 
éparpillés, pour accueillir le don de l'Esprit Saint.
Espérons qu'il n'y aura pas de deuxième vague de cette 
pandémie.

Michele Naudet

Pandémie

L'église enfin déconfinée

Messe de déconfinement.

Qui d’entre nous, dans sa vie, a déjà connu une épidémie et un temps de confinement 
d’une telle ampleur ? Pas beaucoup ou presque personne.
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CONFINÉS OUI… ISOLÉS NON

Le mouvement chrétien des retraités MCR, nous a 

accompagnés quotidiennement durant cette période 

de confinement et même après : clin d'œil, pensée ou 
astuce du jour, témoignages… Nous allons partager 

avec vous un peu de cette vitalité.

• « Nous sommes confinés mais Dieu ne l'est pas ! 
Partout il nous rejoint dans nos enfermements et 

nous dit : "La Paix soit avec vous !" » Xavier

• « À la messe du Jour du Seigneur, le verbe de la 

semaine était "écouter". J'ai beaucoup plus écouté 
et partagé ce que m'ont dit les personnes seules 
appelées. J'ai prêté l'oreille aux ouvriers reprenant 
le chantier de construction d'une maison médicali-
sée, aux éclats de rire des enfants jouant au grand 
air, mais aussi à la cloche de notre église sonnant 

l'Angélus. Écouter ! Ce matin, Danièle me demande 
de participer à l'opération surblouse pour le CHRU 
de Nancy. Je n'écoute que mon cœur pour répondre 
joyeusement à cet appel. Il ne suffit pas d'applaudir 
tout le personnel médical, il faut l'aider. » Francine

• « Dans un charmant petit cimetière du mâcon-

nais : obsèques d’Albert, 90 ans. Une belle famille, 
réduite à vingt personnes, une célébration simple et 

touchante, de beaux témoignages sur la vie de cet 
homme qui était un "terrien", de belles musiques 

mais surtout, chaque membre de la famille avait 

une rose rouge. Et sur la tige de chaque fleur une 
photo, représentant une scène de la vie de famille, le 
portrait des arrière-petits-enfants. Et du coup, nous 
n’étions plus seulement vingt ! » Dominique, prêtre.
• « Un jour, la responsable du caté me téléphone : 
"J'ai besoin de toi". Incroyable ! Du coup, il m'a 
semblé que je ressuscitais… C'était pour parrainer 
trois enfants qui se préparaient pour la première 
communion… J'ai participé à faire vivre l'intergénéra-

tionnel dans nos deux paroisses. » Christiane 86 ans.

• « Et si nous percevions ce confinement comme 
un morceau de musique, avec ses pauses, ses 

silences… ? Créer du vide et apprécier ce moment 
de la vie en famille, s'en nourrir autrement. Prendre le 
temps de regarder ses proches comme on contemple 

une aquarelle ou habiter tel moment plutôt que de 

zapper au suivant. S'arrêter, écouter, voir, rendre 
grâce ! » Jean-Bernard

•« En tant que chrétien habitué à aller à la rencontre 

des autres, j'ai beaucoup souffert de ne pouvoir retrou-

ver les membres de ma communauté paroissiale. On 

a pris conscience de l'importance de la messe domi-
nicale. Un chrétien a absolument besoin des autres 
pour vivre sa foi et porter du fruit. » Jean-Claude                                                                                                                    

•« Vivre prudemment, sans prendre de risques, c'est 
risquer de ne pas vivre » Vladimir Wolf Gozin, écrivain.

Nous voilà déconfinés, alors quittons notre cocon et 
retrouvons le goût de vivre et de la rencontre.

Anne Marie Kvasnikoff

Situation difficile : on ne se voit plus, on ne se ren-
contre plus, plus de bisous, plus de câlins.

Les jeunes générations ont peur de contaminer les 
aînés. Chacun reste chez soi et les petits ont du mal à 
comprendre que Papi et Mamie sont en danger si on 
vient les voir.
Heureusement, il y a le téléphone et toutes les nou-
velles technologies : Skype, WhatsApp…
On peut se parler en se voyant et mamie peut aider 
pour les devoirs et pourquoi pas le catéchisme… 
Quel bonheur de se sentir utile ! Les grands-parents 

sont patients et ne sont pas débordés comme les pa-
rents. Les retrouvailles si attendues ont été pleines de 
joie. Chaque fois que nous sommes privés de quelque 
chose, nous l’apprécions davantage. Les liens se sont 
renforcés, certains jeunes étaient heureux de cette 
écoute, de cette oreille attentive.
Maintenant, les grands-parents devront partager les 
problèmes économiques, le chômage des jeunes. Ils 
seront présents comme d’habitude.

Marie-Hélène Doucet

De nombreux grands-parents ont souvent entendu cet appel pendant le confinement.
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E.A.R.L. BARRERE
Viticulteur

64150 LAHOURCADE 
05 59 60 08 15 

Jurançon sec : Clos de la Vierge
Jurançon mœlleux : Cancaillaü

Vente directe
La compétence d’un service 
dans la dignité

3, rue Chenaie
64400 LEDEUIX

robert.lassalle@aliceadsl.fr
contact@pf-lassalle.com

05 59 39 20 54 - 06 85 05 64 51

Funérarium
Marbrerie
Caveaux

Pompes Funèbres Lassalle

05 59 39 18 39 - 06 08 32 17 04

CHARPENTE - COUVERTURE 
MENUISERIE - ISOLATION

64360 LUCQ DE BÉARN
pierrelavie@orange.fr

23, rue B. du Poey 64360 LUCQ DE BEARN
05 59 34 38 10

avelino-64@hotmail.com

www.car-love.fr

ÇA M’INTÉRESSE ÇA M’INTÉRESSE

Surpris par le vide qui s’ouvrait 
sous leurs pieds, terrifiés par 
un emploi du temps vierge de 

réunions, d’offices, de préparations, 
de permanences et de rendez-vous, 
certains confrères se sont jetés avec 
une sorte de frénésie sur les réseaux 
sociaux qui avalent tout ce qu’on 
leur donne, de bon ou de mauvais 
goût.
Le retraité du ministère ne peut 
qu’être admiratif de la débauche 
d’initiatives et de la créativité dé-
bordante qui se sont emparées des 
presbytères durant cette période 
de retrait forcé. L’illettré du jar-
gon informatique et l’analphabète 
des applications diverses applaudit 
à l’agilité digitale de tous ceux qui, 
en un tour de main, transforment 
l’autel de la messe en studio TV et 
le site paroissial en église portative. 
Il se souvient néanmoins du ver-
dict sans appel de son professeur de 
français qui notait en marge de ses 
rédactions en panne d’inspiration, 
un cruel : « Remplissage ! »
La fête des Rameaux 2020 restera 
dans les annales des innovations li-
turgiques. En matière de bénédic-
tion en drive ou à domicile, à coups 
de goupillon ou de pistolet à eau, 
on a à peu près tout vu. Dans cette 
surenchère de scoops, il est curieux 
que personne n’ait songé à employer 
un drone cracheur d’eau bénite sur-
volant les balcons verdoyants au son 
d’un superbe Hosanna ! Les pas-
teurs américains y auraient pensé 
s’ils avaient été confinés. Beaucoup 
d’autres prêtres et peut-être, aussi, 
les mêmes, souhaitons-le, ont essayé 
de se rendre utiles en manifestant 
de bien des manières leur solida-
rité et leur attention à ceux et celles 
qui étaient les plus exposés et les 
plus démunis. Ils ont alimenté des 
partages de textes, de méditations, 
d’intentions de prière. Ils ont pro-
fité de ces jours calmes pour eux-
mêmes mieux prier et pour déga-
ger l’essentiel de l’accessoire. Qu’ils 
en soient loués ! Cet essentiel, notre 
pape l’avait rappelé dans sa pre-
mière lettre : « Le temps est supé-
rieur à l’espace ». N’allons-nous pas 
trop vite en besogne en occupant 
le terrain, en inondant les réseaux 
sociaux sans prendre suffisamment 
la peine de nous inscrire dans l’his-
toire et la culture du peuple auquel 

nous sommes envoyés, de humer 
et de nous imprégner des change-
ments de mentalité que cette crise 
a déjà provoqués en profondeur 
dans notre société ? Mais ce qui a le 
plus intrigué le chroniqueur qui fait 
toujours partie de la confrérie, c’est 
cette sorte de volupté qui émanait 
des acteurs de ces mises en scène. Il 
faut croire que la mode des selfies a 
créé une sorte d’addiction dans les 
membres du clergé. Rien de plus 
normal que de se servir des moyens 
de communication pour laisser 
retentir la bonne nouvelle, mais 
l’omniprésence du prêtre et l’ab-
sence des représentants de la com-
munauté chrétienne laisse songeur !                                                                                                                                      
Autre sujet d’étonnement, cette 
précipitation à vouloir à tous crins 
recommencer « comme avant » au 
point d’interpeller le gouvernement 
sur cette situation d’urgence spiri-
tuelle. Oui, cette période nous a ap-
pris que les signes quels qu’ils soient 
sont indispensables à la vie. Oui, le 
confinement total est mortifère. 
Oui, on peut déplorer la suppres-
sion des offices centraux de la se-
maine Pascale. Non, le signe virtuel 
interchangeable et modulable à sou-
hait ne saurait remplacer l’affronte-
ment de la réalité des personnes vi-
vantes car dans ce corps à corps, il 
en va de l’Incarnation elle-même !
Mais a-t-on vraiment pris le temps 
d’écouter l’appel que nous lancent 
nos églises vides ? Allons-nous en-
core continuer à piaffer d’impa-
tience ou inventer d’autres ersatz 

du culte dominical ? Pourquoi, 
plutôt, ne pas mettre à profit ces 
quelques jours qui nous séparent 
de la « reprise » pour lancer un son-
dage parmi les paroissiens : « Qu’est-
ce qui vous a le plus manqué pendant 
ce confinement ? En l’absence d’eucha-
ristie, avez-vous été le plus privé de 
la dimension fraternelle de la com-
munauté ? Du partage de la parole 
de Dieu ? De la communion ? » Et 
quelques autres questions de ce 
type… Nous aurions certainement 
bien des surprises et les conseils pa-
roissiaux auraient matière à réfléchir 
et à réagir ! Un théologien tchèque, 
Tomas Halik résume la situation en 
ces termes : « Nous pouvons, bien sûr, 
accepter ces églises vides et silencieuses 
comme une simple mesure temporaire 
bientôt oubliée. Mais nous pouvons 
aussi l’accueillir comme un kairos – 
un moment opportun "pour aller en 
eau plus profonde" dans un monde 
qui se transforme radicalement sous 
nos yeux. Ne cherchons pas le Vivant 
parmi les morts. Cherchons-le avec 
audace et ténacité, et ne soyons pas 
surpris s’il nous apparaît comme un 
étranger. Nous le reconnaîtrons à ses 
plaies, à sa voix quand il nous parle 
dans l’intime, à l’esprit qui apporte la 
paix et bannit la peur. » (1)

Merci aux prêtres qui soigneront 
patiemment les racines au lieu de 
gratter fébrilement la surface.

Abbé Jean Casanave
(1) Site Hebdomadaire La Vie

24/04/2020

Société

Des prêtres et du virus

C
or

in
ne

 M
er

ci
er

/C
IR

IC

C
or

in
ne

 M
er

ci
er

/C
IR

IC

ABSTENTION

Les dernières élections municipales ont battu un 
record, celui de l’abstention. Plus de 60 % des électeurs 
sont restés chez eux, alors qu’habituellement, ce type 
d’élection se soldait par un record de participation.

Plusieurs raisons ont été évoquées : la covid, le temps 

écoulé entre les deux tours, l'absence de campagne 
électorale, la peur de certains électeurs de se conta-

miner (alors que toutes les précautions sanitaires 

furent organisées), le manque de motivation aussi. 

Il y a toujours une ou plusieurs raisons pour justifier 
un tel résultat. N’empêche que la principale raison 
incombe à ceux qui se sont abstenus.
Le jeu démocratique repose sur les élections. Cela 

nous permet de choisir ceux qui vont nous représenter 

et nous diriger. A contrario, cela nous permet aussi 

d’éliminer ceux qui ne nous conviennent plus. Le jeu 

démocratique serait-il dépassé (à bout de souffle ?) 
alors que 39 % des 7,4 milliards de terriens vivent 
démocratiquement avec un concept fondamental : la 

liberté. Ne pas aller voter c’est, quelque part, vouloir 
changer le jeu. L’histoire récente montre, chaque 

jour, que cela conduit à la dictature, avec des formes 

variées, mais toujours aux dépens de la liberté. Nous 
sommes des privilégiés, soyons vigilants !
S’il s’agit d’un honneur pour les élus, c’est toujours 

pour se mettre au service du bien public.
En retour, ils n’ont pas toujours le respect et la consi-

dération qu’ils méritent.

L’existence est rarement un long fleuve tranquille. 
Des problèmes se posent et ce n’est pas toujours 
aux élus qu’il incombe de trouver des solutions. Mais 
si l’intérêt public est en jeu, à eux d'y faire face avec 
les moyens existants : les solutions proposées ne 
conviennent jamais à tout le monde.

Dans notre société, c’est surtout les abstentionnistes 
qu’on entend le plus, même s’ils n’ont rien à proposer. 
Tout cela contribue, petit à petit, à donner de nos 
élus une mauvaise image : « Tous des malhonnêtes 
et des incapables ! ». Pour moi, si je n'ai pas voté, je 
n’ai pas joué le jeu et la seule attitude raisonnable 
serait de me taire.

La démocratie est un jeu où tout, sauf cas de force 

majeure, peut et doit jouer. Le sport aussi est un jeu 

mais tout le monde ne joue pas. Au rugby, par exemple, 
les meilleurs joueurs sont dans les tribunes…

Jean Casaubieilh

Retransmission de la messe sur Youtube.
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Vins de Jurançon
Famille ESTOUEIGT 05 59 34 35 40

Ch. du Then 64360 LUCQ-DE-BEARN

expérimentation
en protection des cultures

Pompes Funèbres - Marbrerie 
Funérarium / Prévoyance

64150 PARDIES 

ÉBÉRARD

05 59 71 68 54   24h/24
www.pompes-funebres-eberard.fr

Services Immobiliers
05 59 02 52 73

33, rue du Commerce 
64360 MONEIN

www.aristimmo.com

13,rue du Commerce
64360 Monein 
05 59 43 21 79

Cette parution est diffusée grâce à l’aimable participation des annonceurs !
Faites leur confiance, ils méritent votre intérêt !

La période de ramassage du mu-
guet arrivait et pas de com-
mandes en vue, durant ces 

jours d'inquiétudes, de tensions et 
de confinement. Pour trouver une 
issue à cette situation tout en faisant 
acte de solidarité, Maud Thierry, 
productrice de muguet, aidée par 
sa grand-mère et sa cousine Lucie, 
a eu l'idée de monter une cagnotte 
en ligne. L'idée était simple : col-
lecter assez d'argent pour embau-
cher des saisonniers et récolter du 
muguet destiné, sous forme de bou-
quets préparés sur place, aux per-
sonnes âgées ou dépendantes ainsi 
qu'aux personnels soignants, pour 
les remercier de leur dévouement.  
Ce projet « Muguet solidarité » a 
reçu le soutien de 1457 personnes et 

voici un retour sur les incroyables ré-
sultats qu'il a permis d'atteindre : la 
cagnotte s'est élevée à 28 668 euros 
et a permis d'offrir 57 580 brins de 
muguet dans 55 Ehpad, l'Arimoc 
(handicapés moteur et cérébral) et 
les petites Sœurs des Pauvres à Bil-
lère.
Le Secours populaire et le CCAS de 
Toulouse se sont associés à cette opé-
ration : plus de 3400 bouquets ont 
été confectionnés et distribués dans 
trente-sept Ehpad sur Toulouse.
D'autres intervenants ont pris des 
initiatives spontanées pour ache-
ter du muguet afin de l'offrir dans 
des Ehpad ou hôpitaux : réseau des 
Ehpad Béarn Soule et Edenis, as-
sociations Goma Espérance, Table 
Ronde et Lady Circle, commu-

nauté de communes Lacq-Orthez… 
Grâce à toutes ces initiatives Maud 
et Lucie ont écoulé 65 % de la ré-
colte (contre 10 à 45 % pour les 
autres producteurs). À cause des 
règles de distanciation, les équipes 
ont été réduites mais environ trente 
personnes ont œuvré pour ce travail 
saisonnier.
Le Secours populaire souhaite l'an 
prochain reprendre à son compte 
cette initiative. Merci encore à tous 
ceux qui ont participé : sans vous 
tout cela n'aurait pas été possible.

Laurence et Pierre Lamothe 

> Photos et remerciements 
sont disponibles en ligne : 
https://www.muguet-solidarite.com

Du bonheur pour les EHPAD

Le muguet solidarité
ABOSÇA M’INTÉRESSE

LE COVID-19 

ET LE TÉLÉTRAVAIL

Dans un joli bureau bien aménagé, sur un coin de 
table, dans la cuisine, la véranda ou le salon, le loge-

ment est devenu, ces trois derniers mois, le lieu de 

travail. Avec l’épidémie de Covid-19, le télétravail s’est 

imposé dans nos vies, souvent accompagné d'une 
contrainte supplémentaire, la garde des enfants.                                                                                                                                       

Certains s’y étaient déjà préparés, pour d’autres, 
c’est une grande première. Le télétravailleur est 
un travailleur comme les autres, avec des droits et 

des devoirs. L’employeur fixe les horaires de travail 
et il faut être opérationnel et disponible pendant 
ces horaires, les droits aux temps de pause et de 

déjeuner restant normalement inchangés. Mais la 

distinction entre temps de travail et temps de repos 

n'est pas toujours claire et le droit à la déconnexion 
des salariés n'est pas garanti. Le télétravail offre de 
la souplesse (pas de transport), favorise l’écologie, 

mais il peut pousser à bout.
Certains télétravailleurs du Covid ont été sollicités 

de toutes parts :

- par l'entreprise : coups de fil, sms, courriels, messa-

geries, visioconférences… parfois pendant la période 

réservée au repas… et plusieurs fois par jour.

- par les enfants : impression des devoirs reçus par 

courriels chaque matin, accompagnement pour 

effectuer les devoirs, préparation des repas (plus 

de cantine pour personne).

Pour eux, travailler de chez soi, cela n’a pas été si 

simple. Difficile de s'astreindre à des horaires fixes, 
de pouvoir se concentrer, surtout quand il faut faire 

la classe et la cuisine !

Quand on ne sait pas où donner de la tête, ni faire 
la coupure entre le privé et le professionnel, cela 

joue sur le moral. Le cerveau n’arrive plus à faire 

la part des choses et le fait d'être coupé du rela-

tionnel avec les collègues peut être pesant. De 
nombreux télétravailleurs, alors que c'est l'heure 
de la reprise, présentent des troubles psychosociaux 
(stress, conflits majeurs, harcèlement, syndrome 
d'épuisement professionnel, perte de confiance…).                                                                                                                 
Le retour au travail comme avant demande une 

nouvelle adaptation et avec la crainte du virus, il 

risque d'être très difficile pour certains.

Nicole Hippolyte et Michèle Naudet
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Prêts pour la distribution dans les Ehpad.

INFORMATIONS

DATES D’INSCRIPTION POUR LE KT

• Lasseube : Presbytère le lundi 14 septembre de 16 h 30 à 18 heures.
• Lucq de Béarn : Maison paroissiale “A Nouste” le vendredi 18 septembre  
de 17 heures à 18 heures.
• Monein : Salle Saint-Girons les mercredis 16 et jeudi 17 septembre de 16 heures  
à 18 heures.

• Pardies : Foyer le lundi 14 septembre de 18 heures à 19 heures.

DISTRIBUTION DU JOURNAL  

LA CHAÎNE
Avec le confinement et l'arrêt de certaines activités de la Poste,  
la distribution du journal La Chaîne ne s'est pas effectuée normale-

ment et vous avez reçu le numéro de Pâques en même temps que 
le numéro de Pentecôte. Nous nous excusons de ce contretemps.

Le comité de rédaction
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SOCIÉTÉ D’ÉTUDE 
ET DE RÉALISATION
DE MATÉRIEL AGRICOLE
Route d’Oloron CARDESSE

05 59 21 32 17

Société Nouvelle
SERMA CHÂTEAU LAPUYADE

CLOS MARIE-LOUISE

Jurançon - Béarn
Vin issu de l’Agriculture

Biologique
CARDESSE 

05 59 21 32 01

François
HERRIBERRY
Electricité Générale

11, av. du Gal de Gaulle
64360 MONEIN

05 59 21 49 64 - 06 18 49 85 79

Boulangerie
Pâtisserie

Av. de la Résistance
Quartier Loupien 
64360 MONEIN

05 59 21 31 60

à nos fi dèles
annonceurs !

Le confinement
à la campagne

CARDESSE

LASSEUBE-LASSEUBETAT

À partir du mardi 17 mars 2020, 
nous avons tous été confinés 
chez nous.

Les déplacements, travail, courses, 
promenades nécessitaient la présenta-
tion d'une attestation dûment remplie 
et signée : il était impératif de rester 
chez soi, notre liberté était mise sous 
conditions. Pour nous, à la campagne, 
les activités ont tout de même conti-
nué, favorisées par une météo fort 
clémente. Le jardinage, le ménage, 
l'entretien des abords nous ont bien 
occupés. Dans les champs, les agricul-
teurs ont continué à travailler et pour 
favoriser l'écoulement des produits 
frais de proximité, les ventes directes 
se sont développées.

J'ai été impressionné par le silence. 
Les bruits habituels avaient disparu : 
avions cloué au sol, voitures rares 
sur les routes sauf quelques camions 
transportant les denrées nécessaires. 
Seuls les oiseaux nous ont bercés de 
leurs chants divers et variés. Que du 
bonheur pour eux et pour nous !
Les bureaux, magasins, écoles, tous 
étaient à l'arrêt. Les célébrations reli-
gieuses ont été supprimées et même la 
semaine sainte a été célébrée en l'ab-
sence de paroissiens.
Les personnes seules ou isolées ont eu 
recours au téléphone pour maintenir le 
lien. Les rencontres physiques étaient 
soumises à des mesures de distancia-
tion et des gestes barrière.

Pour bien des familles citadines, cette 
période n'a pas été facile à vivre. Confi-
nées dans des appartements et sans 
pouvoir sortir, comment évacuer le 
stress de l'isolement ? Heureusement, 
des initiatives solidaires se sont déve-
loppées dans de nombreux domaines !
Petit à petit, nous retrouvons une vie 
plus normale, mais soumise au respect 
des consignes de sécurité imposées 
pour éviter une nouvelle vague de 
contamination. L'année 2020, restera 
dans nos mémoires : la France et le 
monde entier bloqués par cette pandé-
mie, du jamais vu !
Bon courage à toutes et à tous !

Henri Tapie

LAHOURCADE

PROMENADE À LA VIERGE

Cette année, pas de pèlerinage à la Vierge du 
Castérot, le lundi de Pentecôte… événements 

obligent.
Pour autant, les visites à Notre-Dame n'ont jamais 
cessé, pour preuve les nombreux promeneurs 
rencontrés sur le chemin.

Besoin de s'aérer, beau temps, idées qui traînent 
dans nos têtes, mais aussi la recherche d'un lieu 
paisible et isolé, propice au recueillement.
Quelle belle récompense de pouvoir rencontrer 
Marie, au bout de l'effort mais toujours fleu-

rie, parfaitement entretenue dans son écrin de 

verdure : un havre de paix, de sérénité.

Nos églises fermées, délaissées provisoirement, 

nous étions autorisés à l'exercice quotidien, à la 
balade.
Marie nous appelle aussi à la prière, quel que soit 
le lieu. Ne ratons pas l'occasion de lui murmurer 
la nôtre.

Rendez-vous l'année prochaine pour le pèlerinage.

Henri Haurat
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Après dix années passées à Las-
seube, le major Stéphane Man-

teaux et son épouse Nicole nous ont 
quittés fin juin, pour rejoindre leur 
nouvelle affectation à la gendarmerie 
de Castillon-la-Bataille, en Gironde. 
Ce sera un bref séjour après 41 ans de 
service pour Stéphane qui prendra sa 
retraite à l'île de la Réunion d'où sont 
originaires Nicole et leurs deux enfants 
Amélie et Cyrielle. Originaire du Mans 
(Sarthe), Stéphane et sa famille arrivent 
à Lasseube en 2010. Promu adjudant-
chef, il commande la brigade jusqu'en 
2016, avant la dissolution de l'unité 
absorbée par celle de Gan. La brigade 

est définitivement fermée mais les gen-
darmes et leurs familles occupent tou-
jours les locaux de Lasseube.
Stéphane avait su gagner la confiance et 
l'estime des habitants des communes de 
l'ancien chef-lieu de canton. Soucieux 
du bien-être de ses subordonnés, il pou-
vait compter sur eux en toutes circons-
tances.
Stéphane nous confie : « Ne pouvant 
réunir nos connaissances en raison 
de la crise sanitaire, nous souhaitons, 
à travers cet article, dire au revoir à 
toutes les personnes que nous avons 
connues dans le cadre de nos activi-
tés à la paroisse Saint-Vincent-des-

Baïses (parents, bénévoles, catéchistes, 
prêtres) et plus spécialement Nicole qui 
s'est impliquée dans la vie de l'église de 
Lasseube ».
Cyrielle, catéchisée à Lasseube a un 
regret : « Je ne pourrai pas faire ma 
profession de foi avec mes camarades. 
Cela se fera à Castillon-la-Bataille dès 
le retour à une vie normale. Mais je se-
rai en communion avec tous mes amis 
de Saint-Vincent-des-Baïses ».
Que sainte Geneviève, patronne de la 
gendarmerie, veille sur la famille Man-
teaux

Théo Allard

Bon vent Major

La Vierge du Castérot.

Stéphane et Nicole.
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Domaine Gaillot
Vins de Jurançon
sec et mœlleux

MONEIN 64360
05 59 21 31 69

domaine.gaillot@orange.fr

64360 MONEIN
05 59 21 33 02

www.cauhape.com

Henri Ramonteu Viticulteur

CLOS
UROULAT

Charles et Marie HOURS
Vignerons

64360 MONEIN 
05 59 21 46 19

Centre - Alpes - Grand Sud
Savoie Technolac - CS 20308 

73377 Le Bourget du Lac Cedex
04 79 26 28 21

pub.sudest@bayard-service.com

Espace santé, location et achat 
de matériel médical

11, rue du Commerce
64360 MONEIN
05 59 21 30 17

pharmaciedubearn@offi  secure.com

NOS JOIES, NOS PEINES

NOUS RECRUTONS…

Le confinement a encore clairsemé le nombre des fidèles présents aux offices ; bien que toutes les 
mesures sanitaires aient été appliquées à la lettre et avec rigueur, l'abbé Grégoire y étant plus que 
vigilant, ce qui est normal, on a l'impression d'être plus espacés que les mesures ne l'exigent. Si je 
faisais un peu d'humour malvenu je dirai que ce n'est pas quand on est au bord du gouffre qu'il faut 
penser COVID ! Oui nous recrutons, pas besoin de CV, pas d'entretien préalable mais de la bonne 
volonté, des postes sont libres au nettoyage de l'église, au fleurissement, à la préparation et à l'ani-
mation des messes, des obsèques, etc. Le salaire est le bonheur d'être utile à son prochain et à la 
communauté. Bien payé, non ?
La chorale Murmure du Layou aussi recrute pour la rentrée de septembre, principalement des ténors 
(denrée rare), mais aussi dans tous les pupitres. L'ambiance y est bonne et les projets ne manquent pas.

Daniel Lacu
> Vous pouvez me contacter aux heures des repas au 05 59 34 35 36.
Facile non, alors n'hésitez plus…

LUCQ-DE-BÉARN

Monein Cantadou, 
vous remercie...

Voilà presque quarante ans 
que la chorale Monein Can-
tadou était une des activités 

du foyer rural. Le chœur vieillissant 
n'arrivant plus à attirer de belles et 
jeunes voix pour se renouveler et 
subissant le départ de quelques an-
ciens, a choisi d'abaisser le couvercle 
sur les touches du piano. Là-haut, 
Pierre Dufour doit reconstituer la 

chorale car nombreux sont ceux qui 
l'ont rejoint sur le chemin de la vie 
en plénitude. Ces années d'amitié 
chaleureuse et de partage resteront 
gravées dans nos cœurs. Quelques 
téméraires souhaitent prolonger les 
rencontres sous une autre forme. 
Un atelier « Chœur à cœur » va dé-
marrer à la rentrée : il se propose de 
monter une animation basée sur le 

conte et le chant, pour le plaisir de 
chanter ensemble bien sûr (sans chef 
de chœur) mais aussi pour aller à la 
rencontre de nos aînés en maison de 
retraite.

Les téméraires de la chorale

> Venez nous rejoindre, vous serez 
les bienvenus : Tél. : 05 59 60 06 96.

MONEIN

Monein Cantadou chante pour vous.

Fleurissement de l’église
Le fleurissement de notre église était assuré, jusqu’à 

présent, par quatre équipes de trois ou quatre per-
sonnes. L’arrêt d’une équipe nous contraint à nous re-
trouver tous les trois mois au lieu de quatre.
Nous souhaitons l’engagement de trois ou quatre 
personnes qui donneraient une heure de leur temps,  

ce qui nous permettrait de retrouver le rythme pré-
cédent. Nous aimons rentrer dans une église propre, 
fleurie. Faire de jolies compositions est très agréable.
Décidez-vous, nous vous attendons !

Marie-Hélène Doucet
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BAPTÊMES

Lacommande

● Charlotte Bouzat de Matthieu et Audrey Ortas
Lahourcade

● Nessa Abignon de Ludovic et Mélissa Da Gama
Monein

● Lalie Creuzet de Gilles et Mélanie Faudon

● Valentin Lagrave de Julien et Anne-Laure Suhit

● Mathilde Barlet de Sébastien
et Cécile Porte-Laborde
● Alice Laporte-Fray de Fabien et Fanny Dounenjou
● Enzo et Julia Coulon de Jean-Charles  

et Émilie Lebas
● Noémie et Aurélie Moncbeig de Rémi  
et Aurélie Commenges

● Lucie Larrouy de Pierre et Coralie Lacassie
● Éthane Cantie de Jean-François et Laurie 

Lamarque

● Tina Berot de Kebin et Laure Marque

MARIAGES

Monein

● Julien Minvielle et Aurélie Parra

Pardies

● Thomas Marteau et Aurélie Hourcle

OBSÈQUES

Besingrand

● Gaby Garcia (69 ans)
Cardesse

● Catherine Labasse (93 ans)
● Marthe Ducap (97 ans)
Lacommande

● René Lopez (74 ans)
Lasseube
● Henri Claude Bardyn (87 ans)
● Delphina Dutrio (49 ans)

● Roger Couratte Arnaude (93 ans)

● Denise Larouy (72 ans)
Lasseubetat
● Jeanne Salle (81 ans)

Lucq-de-Béarn

● Pierre-Pascal Laborde dit Porte (90 ans)
● Henri Pommares (91 ans)
● Léontine Bordes (91 ans)

● Marie-Adrienne Espiaut (83 ans)

Monein

● Marthe Pedelacq (95 ans)

● Guy Castede (70 ans)
● Gérard Capdevielle (68 ans)

● Madeleine Supervielle (89 ans)

● Francis Cambot (52 ans)
● Marie-Madeleine Cassou (95 ans)

● Roland Rauzet (82 ans)

● Sophie Salabert (95 ans)
● Claude Cayron (81 ans)
● Christiane Mondot (73 ans)
● Émilienne Lucchese (61 ans)

● Léontine Daubagna (93 ans)
● Fabien Metchede (80 ans)
● Jean Candaudap (92 ans)

● André-Pierre Coon (93 ans)

● Henriette Arricau (83 ans)
● Angela Enriquez (88 ans)

Pardies

● Jean Soubre (87 ans)
● Jean-Marc Gaston (65 ans)

● Jean Léopold Conchez-Boueytou (81 ans)
● Georgette Mengual (78 ans)
Tarsacq

● Henri Prat-Fourcade (88 ans)


